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        AVANT-PROPOS

      

      

      
        Au seuil de cet ouvrage, je tiens à rendre hommage à la mémoire de Martin Bodmer : sans la générosité de cet humaniste qui, en 1971, transforma en Fondation l’extraordinaire collection qu’il avait rassemblée à Cologny-Genève, ouvrant à la recherche de vastes champs d’investigation, le présent travail n’aurait pu aboutir. Des journées de labeur que j’ai passées dans cette Fondation, je garde un souvenir ému : son Comité d’Administration et son Directeur, Monsieur le Docteur Hans Braun, m’ont témoigné une compréhension qui m’a grandement facilité la tâche, et réservé un accueil qui m’a beaucoup touchée. Qu’ils en soient ici chaleureusement remerciés !

      

      
        C’est pour moi un agréable devoir de manifester également toute ma reconnaissance à ceux qui ont bien voulu m’aider et me conseiller : Monsieur Henri Roussel, Professeur émérite à l’Université de Lille III – Charles de Gaulle, qui a assumé, pendant de longues années, avec une sollicitude constante et amicale, la direction de ma thèse dont cette présente édition constitue la partie centrale, Monsieur Claude Régnier, Professeur émérite à l’Université de Paris IV-Sorbonne, qui m’a donné ma formation de philologue et m’a permis de surmonter toutes les difficultés que j’ai rencontrées, et Monsieur Roger Berger, Professeur à l’Université de Lille III – Charles de Gaulle, qui a suivi mon travail de très près et m’a fait bénéficier de sa vaste culture historique et de sa connaissance si profonde de la langue du Moyen Age. J’ai tiré aussi le plus grand profit des remarques fines et pénétrantes de mon ami Monsieur Claude Buridant, Professeur à l’Université de Strasbourg II, grâce à qui plusieurs passages particulièrement délicats de la Chanson se sont éclairés pour moi.

      

      

      
        Très grande aussi est ma dette à l’égard de Madame Thérèse Kozlowski, de Tourcoing, qui a dactylographié chacune de ces pages avec le plus grand soin et un goût très sûr, alliant à sa compétence une perspicacité jamais en défaut. Comment pourrais-je oublier enfin les précieux concours que j’ai trouvés dans ma famille ? Sans le soutien affectueux de mes cousins Philippe et Renée Delattre, qui ont relu entièrement mon tapuscrit, de mon mari et de ma fille Laurence, qui ont recopié tant de pages manuscrites, à peine déchiffrables, mon entreprise n’aurait pu être menée à bien.

      

      
        A.B.

      

      
        Tourcoing, été 1988

      

    

  

  


		

    
		

  
    
      
        INTRODUCTION

      

      

      La vie de Jehan Bodel, trouvère artésien de la seconde moitié du XIIe
 siècle, qui a si étroitement lié son nom à sa matière
, ne nous est connue que dans ses grandes lignes. Nous ignorons tout de sa famille, de ses études, et le lieu et la date de sa naissance n’ont pu être établis avec précision. Nous savons seulement avec certitude qu’il fut très lié à la ville d’Arras où il était membre de la Confrérie des jongleurs et des bourgeois. Il se présente du reste, aux vers 517 et 522 de ses Congés
, comme un ménestrel. Sans doute eut-il des rapports étroits avec l’échevinage de cette cité et participa-t-il à des fonctions officielles qui lui permirent de faire valoir ses talents de poète. Sa santé s’altérant, il dut renoncer à la quatrième croisade et, à la fin de l’année 1202, il fut contraint de se retirer dans une léproserie des environs d’Arras, vraisemblablement le Grand Val près de Beaurains, où il mourut en 1210 : un Bodel, sans addition de prénom, est inscrit dans le Nécrologe de la Confrérie des jongleurs et des bourgeois d’Arras
 entre le 2 février et 16 juin 1210
.

      Bien intégré à la société et au milieu arrageois, ce poète
 est l’auteur de plusieurs œuvres : cinq pastourelles, huit fabliaux et une fable, 
 une chanson de geste, un drame semi-liturgique et des « adieux » pathétiques à son entourage. Si les Pastourelles
 et les Fabliaux
 résistent à tout essai de datation, il est possible de resserrer la chronologie pour les Congés
 (entre juin et novembre 1202) et pour le Jeu de saint Nicolas
 (entre 1194 et 1202). Quant à la Chanson des Saisnes
, elle est certainement antérieure, elle aussi, à la fin de 1202, et pourrait, d’après quelques traits de civilisation que nous avons relevés, ne pas avoir été commencée avant 1180.

      

      La Chanson des Saisnes
 est une œuvre considérable qui, faute d’éditions satisfaisantes, n’a pas pu jusqu’ici être appréciée à sa juste valeur : deux des rédactions, que renferment des manuscrits parisiens, n’ont jamais été publiées ; les deux autres versions, conservées dans des manuscrits qui ont abouti hors de France, ont seules été éditées, mais d’une manière insuffisante qui ne peut plus satisfaire les exigences de la critique moderne. L’édition française de Fr. Michel
, la plus ancienne, qui repose sur le manuscrit dit Lacabane
, est très défectueuse sur le plan de la paléographie et de l’interprétation. Elle a cependant rendu des services puisque ce manuscrit avait disparu à la fin du XIXe
 siècle. L’édition allemande de Fr. Menzel et E. Stengel
, si précieuse soit-elle, vu qu’elle constitue la seule copie existante du manuscrit de Turin, complètement brûlé en 1904, est très difficile à consulter en raison de son caractère hétérogène et de l’absence de glossaire et de notes.

      Ayant pu, par une heureuse fortune, retrouver, en 1971, le manuscrit Lacabane à Cologny-Genève, nous avons désormais à notre disposition, les quatre rédactions de la Chanson des Saisnes.
 Nous sommes donc en mesure de présenter, pour la première fois, une édition qui s’appuie sur toutes les versions connues de cette œuvre, pour lesquelles nous avons gardé les sigles attribués par nos prédécesseurs :

      
        
          
            A, Paris, Bibliothèque de l’Arsenal, 3142, f°s
 229 r°
 – 253 v


          

          
            R, Paris, Bibliothèque nationale, fr. 368, f°s
 121 r°
-139 v°


          

          
            L, Cologny-Genève, Fondation Martin Bodmer, cod. 40, f°s
 1 r°
-122 v°


          

        

      

      

      
        T, Turin, Bibliothèque de l’Université (aujourd’hui Bibliothèque nationale), LV 44, fos
 1 r°
-135 v°
.

      

      La Chanson
 est conservée dans deux types de codices
 : des manuscrits de grand format pour A et R et des manucrits de petites dimensions dits « manuscrits de jongleurs » pour L et T
.

      A, un luxueux volume de collection sur vélin, dont les miniatures étincelantes d’or sont tout à fait remarquables, a été copié sur deux colonnes par d’excellents copistes. Révélateur, par le choix opéré pour son contenu, de la valeur attribuée à certains poèmes (toute l’œuvre d’Adenet s’y trouve), il renferme une version restée inachevée de la Chanson des Saisnes
 (4337 vers). Nous pensons pouvoir le dater de 1285.

      Les trois autres manuscrits sont d’une facture plus commune. R, un gros recueil de compilation, consacré surtout à la Geste d’Orange
, est copié sur trois colonnes, d’une manière peu soignée. La décoration uniforme de ses folios au parchemin épais, due à plusieurs enlumineurs, reste très sobre. Cet ouvrage de la première moitié du XIVe
 siècle (la présence des Vœux du paon
, dans ce codex, fournit le terminus post quem de 1312) contient une version plus étoffée, lacunaire, mais achevée de la Chanson
 (5514 vers).

      L, petit in-quarto, ne comporte que la Chanson des Saisnes
, écrite sur une seule colonne. D’une réalisation très simple, il semble avoir été exécuté rapidement : aucune miniature, seulement trois lettrines ; le parchemin, souvent recousu grossièrement, est mal découpé. Avec ses 7838 vers, il offre, ainsi que T, une version longue de la Chanson
 et paraît avoir été réalisé à la fin du XIIIe
 siècle.

      T, selon ceux qui l’ont étudié, n’était pas un ouvrage précieux, mais, comme L, un volume léger, portatif, de moindre valeur. La version la plus longue de la Chanson des Saisnes
 (8079 vers), écrite sur une seule colonne, recouvrait les 135 premiers feuillets, tandis que les cahiers suivants étaient consacrés à Blanchandin
, texte copié sur deux colonnes. Les érudits qui avaient pu le consulter le dataient de la fin du XIIIe
 siècle ou du début du XIVe
 siècle.

      

      Ces textes, transcrits dans les dernières décennies du XIIIe
 siècle et les deux ou trois premières du XIVe
 siècle, ont en commun des traits picards appartenant en majorité à la zone qui englobe Arras et ses environs, mais trois d’entre eux, R, L et T, sont, à des degrés divers, influencés par l’Est lorrain où ils ont voyagé. A, seul, est totalement picard.

      

      Une longue analyse, linguistique puis littéraire, des quatre rédactions nous a permis de mettre en évidence, à l’intérieur du poème, des lignes de rupture révélant l’intervention indubitable de rédacteurs postérieurs au XIIe
 siècle. Loin d’être une œuvre monolithique élaborée par un auteur unique, dont le talent serait allé déclinant en même temps que ses forces physiques, la Chanson des Saisnes
 est une œuvre plurielle où tout trahit la présence d’écrivains anonymes, de cultures et parfois d’époques différentes. Si importante que soit la part des continuateurs, l’ensemble est cependant marqué de la forte empreinte qu’y a laissée l’initiateur de la Chanson
, le poète J. Bodel, auquel on peut attribuer avec certitude les 3307 premiers vers de A et les parties correspondantes des autres rédactions. La fin de A d’une part, et la suite de R, L et T d’autre part, ont été réalisées par trois continuateurs qui se sont efforcés, avec plus ou moins de bonheur, de mener jusqu’à son terme une chanson restée inachevée
.

      

      Le choix de A comme rédaction de base s’imposait donc. Il nous a paru également intéressant de donner ici le meilleur représentant des versions longues, L. Nous avons fait figurer le texte de A sur la page de gauche et, en regard, sur celle de droite, celui de L. Ces textes sont accompagnés d’un apparat critique à deux étages : le premier est réservé aux leçons rejetées, le second aux variantes de R pour la rédaction A, et de T pour la rédaction L
.

      

      Notre tâche a été relativement aisée durant la partie commune à toutes les rédactions, où nous avons pu faire correspondre, vers à vers, les leçons semblables ou voisines de A et de L. Une seule difficulté s’est présentée à propos de 134 vers de T qui n’existent pas dans L, après le vers 1646. Pour tout ce passage, nous avons placé le texte de T en face de celui de A, en italique et entre crochets, pourvu d’une numérotation allant de 1646 (1) a 1646 (134).


      Après les vers 3307 de la rédaction A et 3001 de la rédaction L, les leçons de A et de L étant le plus souvent divergentes, nous n’avons pu que conserver des correspondances thématiques. Nous avons donc mis en regard les laisses de A et de L entre lesquelles existaient des affinités de sens. Le texte de A s’interrompant au vers 4337, l’édition a été continuée à l’aide de la rédaction R qui, à partir de cet endroit, offrait une version analogue à celle de LT. Nous avons donc placé, sur la page de gauche, entre crochets et en italique, la fin de R, les vers sont alors numérotés de 1 a 1911.


      

      Pour les renvois aux différentes versions, nous recourons à une double numérotation dont la première partie correspond à A, si elle est en caractères romains, et à R, si elle est en italique, et la seconde à L, si elle est en caractères romains, ou à T, si elle est en italique. Les vers qui ne figurent que dans une seule rédaction sont pourvus, à la suite de leur numéro, de la mention (A), (R), (L) ou (T) selon les cas.

      

      Tout au long de cette édition
, nous nous sommes soumise constamment à une double exigence : nous avons respecté scrupuleusement nos modèles, mais soucieuse de fournir au lecteur un texte cohérent, nous n’avons pas fait preuve d’une fidélité aveugle à l’égard des manuscrits, même si, comme le soulignait fort justement J. Rychner
 « la fidĕlité à un manuscrit procure un repos d’esprit très agréable ». Chaque fois que le 
 sens, la mesure du vers et même, dans quelques cas, la rime, l’exigeaient, une correction a été opérée avec la prudence vigilante que recommandait F. Lecoy
 aux éditeurs de textes médiévaux. A notre tour, nous avons choisi la voie moyenne sur laquelle Ph. Ménard
 conseillait de s’engager : « Bref, je crois devoir écarter les solutions extrêmes qui veulent soit corriger systématiquement, soit respecter aveuglément le manuscrit retenu. Entre la témérité et la timidité, je préfère suivre une voie moyenne, mieux tempérée ». Au nom de la logique, nous avons amélioré, bien souvent à très peu de frais, certains passages, en nous gardant toutefois de laisser libre cours à notre imagination. Nous avons donc corrigé les erreurs manifestes aux endroits où ne pas les avoir supprimées aurait nui au sens. L’orthographe des scribes a été fidèlement conservée, quelques graphies jugées aberrantes ont cependant été rectifiées. Nos retouches ont été opérées à l’aide des leçons données par la version correspondante. C’est d’une manière tout à fait exceptionnelle que nous avons emprunté une leçon à une autre famille. Nous n’avons jamais avancé de solution personnelle et, aux hypothèses hasardeuses, nous avons toujours préféré le texte altéré en le signalant dans une note.

      

      Proposer des versions intelligibles tout en veillant à respecter le plus possible les graphies des manuscrits fut donc une de nos grandes préoccupations. Nous avons également jugé indispensable d’accompagner les textes d’abondantes notes critiques. Elles ont pour objet de présenter les solutions que nous avons adoptées durant l’établissement de ces textes, et d’éclairer, tant sur le plan philologique qu’historique ou littéraire, les passages dont l’interprétation nous a paru délicate. Elles signalent à l’attention du lecteur les thèmes et les motifs intéressants, les traits de 
 civilisation remarquables et, en mettant systématiquement en évidence les hapax et les mots (ou expressions) rares, elles soulignent la variété d’un vocabulaire exceptionnellement riche. Pour faciliter l’accès de toutes ces notes, un index thématique a été mis au point. Une table exhaustive des noms propres, un glossaire
 fort étendu, fournissant au maximum les éléments contextuels, complètent cette annotation.

      

    

  

  
    p.IX

    
      1

      
          Dans la Chanson des Saisnes
, il se présente lui-même comme le créateur de riches vers nouviaus ;
 dans le fabliau Li sohaiz desvez
, il est Johans Bodiaus Uns rimoieres de flabiaus ;
 il se nomme encore dans les Congés
 où il prie Anuis
 de « saluer, de la part de Jehan Bodel
, Wibert de Beaumont et Ansel ».

        

      

    

    
      2

      
          Edition R. berger
, t. II, Arras, 1963, p. 14, col. 2.

        

      

    

    
      3

      
          Le lecteur trouvera une biographie et une bibliographie très détaillées de ce poète dans notre Etude linguistique et littéraire de la Chanson des Saisnes de Jehan Bodel (Publications romanes et françaises).


        

      

    

    p.X

    
      4

      
          La Chanson des Saxons par Jehan Bodel, 2 vol., Paris, 1839
.

        

      

    

    
      5

      
          Nom du premier propriétaire connu, J. L. Lacabane (1798-1884
).

        

      

    

    
      6

      
          Jean Bodels Sachsenlied, 2
 vol., Marburg, 1906-1909.

        

      

    

    p.XI

    
      7

      
          Une analyse très détaillée de ces codices
 fait l’objet de notre article « Les manuscrits de la Chanson des Saisnes »
 (à paraître dans la Revue d’Histoire des Textes
)

        

      

    

    p.XII

    
      8

      
          Un résumé de la Chanson
, dont la disposition typographique met en valeur les parts respectives de l’auteur et des différents continuateurs, se trouve dans notre Etude linguistique et littéraire de la Chanson des Saisnes de Jehan Bodel.


        

      

    

    
      9

      
          Seules, ont été retenues les variantes de sens, de vocabulaire et parfois celles de morphologie quand elles entraînaient des modifications dans la mesure du vers. Elles peuvent être accompagnées d’un chiffre pour signaler les eneurs affectant le mètre.

        

      

    

    p.XIII

    
      10

      
          La toilette du texte et la résolution des abréviations ont été faites conformément aux principes en vigueur.

        

      

    

    
      11

      
          La critique textuelle de la branche III (Martin) du Roman de Renart
 et l’édition des textes littéraires français du Moyen Age, dans le Bulletin d’information de l’Institut de Recherche et d’Histoire des Textes, n ° 15,1967-1968, p. 135.


        

      

    

    p.XIV

    
      12

      
          Variations sur le texte du Lai de l’Ombre
, dans Romania
, t. CIII, 1982, p. 469, et aussi, pour les deux catégories de fautes auxquelles on doit seulement s’attaquer (celles qui ôtent toute espèce de sens à un passage et les écarts qui, tout en ayant une signification en eux-mêmes, détruisent la cohésion interne du texte), L’édition critique des textes, dans les Actes du XIV Congresso internazionale di linguistica romanza (Naples 1974)
, 1.1, Naples, 1978, p. 507.

        

      

    

    
      13

      
          L’édition des textes lyriques du Moyen Age, réflexions sur la tradition manuscrite de Guillaume le Vinier, dans les Actes du XIIIe
 congrès international de Linguistique et de Philologie romanes tenu à l’Université Laval du 29 août au 5 septembre
 1971, t. II, Québec, 1976, p. 764.

        

      

    

    p.XV

    
      14

      
          La table des abréviations utilisées est placée au début du glossaire.

        

      

    

  


		

    
		

  
    
      
        INDEX BIBLIOGRAPHIQUE

      

      

      
        Cet index bibliographique mentionne seulement les publications citées en abrégé dans la présente édition. On trouvera dans notre Etude linguistique et littéraire de la Chanson des Saisnes de Jehan Bodel
 une bibliographie de cette œuvre et de son auteur.
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        Cette table est complète : toutes les formes et toutes les occurrences de chaque nom figurant dans les manuscrits de base ont été relevées. Les noms de personnes sont présentés en petites capitales et les noms de lieux et de cours d’eau en petites capitales grasses. L’astérisque qui précède le numéro d’un vers renvoie à une note critique et explicative. Le signe suscrit ° qui suit le numéro d’un vers indique que le nom cité en entrée figure à la rime.

      

      
        
Aaliz
 *46
 (L) appelée
 Heluis dans A, fille de
 Floovant.

        
Abrahan,

Ou
 sainc saint — *4130
 (L) Abraham le patriarche.



        
Achimars
 *1344
 (A) appelé
 Pinçars dans
 L, païen frère de
 Cassorés.

        
Achopars/Açopars,

Asçopars

4932
 (L), le
 regne as — *1345/1282
 peuple païen.



        
Acremoigne/Aicremoigne


23, 1895


, la cit d’ — 
1395
, 1885
 probablement Dortmund en Westphalie ; voir
 Tremoigne.

        
Adan
 *179/177
, 1659/1584
, — d’Alenie 1468/1398
, 1644/1569
, 1654/1579
, 1723/1644
, 1764/1646(14)

 roi
 d’Alenie, ami de
 Marsabile/ Marsebile, tué par Baudouin.



        
Agis
, de Maiance — *1020
 (L).

        
Aicremoigne
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 Acremoigne.
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 sœur de
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, li cuens — 61/5774
 Aimeri, comte de Narbonne.
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, Haiz



879/833
, 928/881
, 1148/1090
, 2843/2572
, *1900


 ; l
’empereres d’— 345/337
, 1024/973
, 1301
 (A), 4492
 (L) ; — la Chapele 938/890
, 1006/955
 ; le roi d’— la Chapele 902/6682
 ; — a la Chapele  *917/871
, 7829
 (L) Aix-la-Chapelle
 ; la Chapele d’— *1131/1074
 ; voir
 Charlemaine, Charles.

        
Alemaigne

 *204/201
, 335
 (L), 367/359
, 547/536
, 1057/1005
, 4364
 (L), le regne d’— 323/315
 ; voir
 Rispeut.
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3077
 (L), 4243
 (L), 3449
 (A), 3461
 (A), 4284
 (L), 3492/4329
, 3497
 (A), 3508
 (A), 3529
 (A), 3537
 (A), 4395
 (L), 4402
 (L), 4406
 (L), 4419
 (L), 3557
 (A), 3586
 (A), 3625
 (A), 4506
 (L), 3658
 (A), 3685
 (A), 4711
 (L), 3895
 (A), 3941
 (A), 5183
 (L), 655
, 7182
 (L), 7762
 (L) peuples germaniques habitant l
’Alemaigne, souvent associés aux
 Baiviers ; voir
 Rispeut.

        
Alenie
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, 1682/1607
 pays des Alains, peuple de la Sarmatie européenne ; voir
 Adan.
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, Aufenie
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 (L) appelé
 Fenie dans
 A, pays sarrasin ; voir
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 (L) Sarrasins d’Afrique du Nord.
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fils du duc
 Milon de Cologne ; *4867
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 (L) frère de
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Anjou
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Anquettns
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, 96/93
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, 2288/2041
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, Ardane
, Ardone
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 (L), *2081/1842
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 la forêt des Ardennes
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 ; la duchoise/duchesse d’— 1429/7266
 la femme de
 Tierri d’— ; voir
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, Argone
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 la contrée d’Argonne.
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, [les destriers d’–] 257/5977
, [li ors d’–] 1334
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Arrage

, [les
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 (A), [li ors d’–] 1402
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 (L) théâtre d’une bataille où les Français battirent les Sarrasins dans le sud de l’Italie, et où fut conquise Durandal.
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Auberis
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 (A), roi — le Danois 1361/1295
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Aufriquant

147/142
, *4989
 (L) Africain.



        
Aumarie

, [de soie d’–] *3117
 (L) Alméria ou Almadia.



        
Auneguie

 *5143
 (L), 5197
 (L) pays habité par des païens monstrueux.



        
Auquetin
, Auquetins
, Anquetins

900/854
, 2087/1848
, 2533/2275
, 2571/2314
, 2575
 (A), 2836/2567
, 3322
 (A) 3803
 (A), 3825
 (A), 4915
 (L), 5381
 (L), — de Blois *2049/1811
, — de Galdroi, de Galdrois 2325
 (L), 2465
 (L), li dus — li Galois/Mansois 1817/7746
, — de Gaurois 2723
 (A), — de Vauroi 2583
 (A) baron hurepois tué dans
 A par le roi
 Daire d’Orcane.

      

      
        
íBaiart

3743
 (L) cheval de
 Justamont de Persie pris par Baudouin.



        
Baivier
, Barvier/Bavier

3077
 (L), 4243
 (L), 3449
 (A), 4285
 (L), 3491
 (A), 3492/4329
, 3508
 (A), 4395
 (L), 4406
 (L), 4417
 (L), 3557
 (A), 4506
 (L), 3685
 (A), 3895
 (A) 5183
 (L) les guerriers bavarois, souvent associés aux
 Alemans ; le — 7699/7598
 désigne
 Namlon.

        
          Baligans

          
            146/141
          

          amirant qui fut tué à Roncevaux.

        

        
Bandele


2177
 (L) appelé
 Orbendele dans
 A, pays d’un roi sarrasin.



        
Barbarin
 *4933
 (L) les Berbères.



        
Barvier
, voir
 Baivier.

        
Bauchant

3972
 (A), 4258
 (A) cheval de
 Berart.

        
Baudamas
, voir
 Baudemas.

        
Baudaqins
, voir
 Baudeqins.

        
          
            Baudas

          

          
            2442/2189
          

          ville sarrasine, à l’origine de Bagdad.

        

        
Baudemas/Baudamas
 *2438/2185
, 2441/2188
, 2468/2215
 neveu de
 Guitechin, fils de sa sœur
 Odïete/Odïerne, ami de
 Sororee, tué par Baudouin.



        
Baudeqins
, Baudaqins
, Baudaquins

3307
 (L), — de Damas, Damés *3190
 (L), 3297
 (L) roi turc tué par Charlemagne.



        
Baudoïn
, Baudoïns
, [Baud’ dans
 T, Bauduïn dans
 R] *1172/1115
, 1262/1199
, 1390/1321
, 1524/1454
, 1537/1467
, 1552/1482
, 1567/1497
, 1571/1501
, 1575/1504
, 1594/1520
, 1598/1523
, 1617/1541
, 1619/1543
, 1620/1544
, 1622/1546
, 1623/1547
, 1628/1552
, 1562
 (L), 1641/ 1566
, 1646/1571
, 1647/1572
, 1660/1585
, 1666/1591
, 1668/1593
, 1670/1595
, 1596
 (L), 1688/1612
, 1702/1623
, 1711/1631
, 1715/1635
, 1752
 (A), 1935/1697
, 1975/1737
, 2180/1936
, 2185/1941
, 2207/1963
, 2391/2141
, 2154
 (L), 2406/2155
, 2419/2166
, 2453/2200
, 2455/2202
, 2458/2205
, 2461/2209
, 2477/2222
, 2485/2230
, 2487/2232
, 2504/2247
, 2921/2646
, 2940/2665
, 3013/2736
, 3017/2740
, 3024/2747
, 3039/2759
, 3040/2760
, 3050/2769
, 3063/2781
, 3086/2803
, 3089/2806
, 3109/2826
, 3110/2827
, 3132/2848
, 3135
 (A), 3138/2852
, 3166/2875
, 3174/2885
, 3183/2893
, 3189/2899
, 3194/2903
, 3202/2911
, 3205/2914
, 3210/2919
, 3214/2923
, 3228
 (A), 3235/2941
, 3242/2947
, 3253/2956
, 3258/2961
, 3275/2975
, 3279
 (A), 3280/2979
, 3285/2982
, 3286/2983
, 3293/2991
, 3299/2994
, 3303/2997
, 3000
 (L), 3005
 (L), 3013
 (L), 3017
 (L), 3308
 (A), 3310
 (A), 3030
 (L), 3341
 (A), 3035
 (L), 3040
 (L), 3047
 (L), 3357
 (A), 3360/3051
, 3071
 (L), 3080
 (L), 3091
 (L), 3101
 (L), 3102
 (L), 3123
 (L), 3182
 (L), 3195
 (L), 3354
 (L), 3366
 (L), 3372
 (L), 3383
 (L) 3403
 (L), 3408
 (L), 3425
 (L), 3438
 (L), 3441
 (L), 3443
 (L), 3444
 (L), 3459
 (L), 3477
 (L), 3527
 (L), 3535
 (L), 3550
 (L), 3556
 (L), 3559
 (L), 3566
 (L), 3567
 (L), 3579
 (L), 3586
 (L), 3591
 (L), 3606
 (L), 3636
 (L), 3641
 (L), 3644
 (L), 3650
 (L), 3657
 (L), 3669
 (L), 3671
 (L), 3677
 (L), 3695
 (L), 3698
 (L), 3702
 (L), 3706
 (L), 3713
 (L), 3714
 (L), 3729
 (L), 3737
 (L), 3738
 (L), 3749
 (L), 3754
 (L), 3765
 (L), 3768
 (L), 3773
 (L), 3776
 (L), 3778
 (L), 3787
 (L), 3796
 (L), 3797
 (L), 3802
 (L), 3818
 (L), 3822
 (L), 3841
 (L), 3852
 (L), 3859
 (L), 3865
 (L), 3867
 (L), 3873
 (L), 3884
 (L), 3892
 (L), 3894
 (L), 3899
 (L), 3904
 (L), 3937
 (L), 3950
 (L), 3955
 (L), 3962
 (L), 3966
 (L), 3968
 (L), 3983
 (L), 3985
 (L), 3997
 (L), 4001
 (L), 4011
 (L), 4028
 (L), 4034
 (L), 4038
 (L), 4046
 (L), 4048
 (L), 4065
 (L), 4068
 (L), 4073
 (L), 4079
 (L), 4084
 (L), 4086
 (L), 4093
 (L), 4102
 (L), 4106
 (L), 4111
 (L), 4139
 (L), 4152
 (L), 4155
 (L), 4158
 (L), 4162
 (L), 4171
 (L), 4172
 (L), 4183
 (L), 4185
 (L), 4190
 (L), 4194
 (L), 4197
 (L), 4201
 (L), 4207
 (L), 3377
 (A), 4400
 (L), 4488
 (L), 4500
 (L), 4611
 (L), 4621
 (L), 4636
 (L), 3731
 (A), 4740
 (L), 4741
 (L), 4750
 (L), 4758
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